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La classe ULIS du collège de

Bacqueville-en-Caux a perdu son

professeur coordonnateur

6-7 minutes

Mis en ligne le 8/07/2021 à 11:19

Des élèves, en classe ULIS au collège de

Bacqueville-en-Caux, sensibles et qui ont besoin

de stabilité, ont eu un professeur durant deux

ans qui vient d’être muté en élémentaire, sans

savoir qui le remplacera à la rentrée.

L’association des parents d’élèves et les parents

d’élèves de la classe ULIS sont dans

l’incompréhension.
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« Ce n’est pas notre problème s’ils manquent d’enseignants

dans l’élémentaire. C’est nous qui allons subir maintenant »,

martèle la présidente de l’association des parents d’élèves du

collège Guy-de-Maupassant de Bacqueville-en-Caux, Nathalie

Duchemin. C’est au mois d’avril que le professeur

coordonnateur de la classe ULIS (Unités localisées d’inclusion

scolaires) du collège a appris qu’il devait démissionner pour

retourner dans les classes de premier degré, dites

élémentaires. Il détient un diplôme pour exercer dans

l’élémentaire, mais pouvait enseigner en classe ULIS car les



élèves ont souvent de très gros retards : ils suivent donc, en

français et en maths des cours du premier degré.

« Nous avons très peur pour la suite ! Ce professeur répondait

à toutes nos attentes » ; les parents des douze élèves de cette

classe ULIS sont inquiets. Mélissa Chignard, la maman

d’Aymeric, un jeune homme de 15 ans, autiste, inscrit dans la

classe ULIS du collège bacquevillais, avait constaté chez lui

énormément de progrès en deux ans : « Les enfants en classe

ULIS ont besoin de beaucoup de stabilité. Le changement de

coordonnateur va être très difficile pour les élèves et va amener

beaucoup de troubles du comportement et de stress. L’année

prochaine, ça risque d’être une catastrophe pour mon fils. »

Un travail d’équipe essentiel en classe ULIS

La classe ULIS a vu le jour il n’y a que deux ans à Bacqueville,

avec un professeur coordonnateur décrit comme très investi,

par les élèves et tous les parents. Pour la présidente de

l’association des parents d’élèves, il est la clé de voûte du

dispositif.

« Ce professeur avait réussi à créer du lien entre les autres

enseignants des classes dites « inclusives », du lien avec le

corps médical du SESSAD (Services d’éducation spéciale et de

soins à domicile), qui intervient au sein du collège mais aussi à

la maison, raconte la maman d’Aymeric, beaucoup de contact

avec les élèves, mais aussi avec nous, parents. Les enfants se

sentaient bien en classe. »

Et la suite ?

« Le dispositif reste très fragile, puisqu’il n’a que deux ans, ce

changement est un risque majeur pour la classe ULIS », précise



Sonia Bertrand-Bar, secrétaire de l’association de parents

d’élèves du collège.

Pétition avec plus de 435 signatures, lettre à la MDPH (Maison

départementale des personnes handicapées), courrier à

l’inspecteur de l’académie suivie d’une rencontre ainsi qu’une

manifestation… Pour l’instant, le collège n’a pas obtenu gain de

cause : le professeur sera bien muté dans un établissement

élémentaire.

L’association des parents d’élèves et les parents de la classe

ULIS sont dans l’incompréhension. Mais surtout dans l’attente

car au 6 juillet, le poste n’était toujours pas pourvu, selon le

directeur du collège.

De nouvelles classes ULIS ont besoin de l’expérience de

professionnels

En septembre, cinq nouvelles classes ULIS (Unités localisées

d’inclusion scolaire) vont être créées, dans le premier degré, dit

élémentaire, en Seine-Maritime. Pour le directeur académique

de la Seine-Maritime, Olivier Wambecke : « Nous avons besoin

de beaucoup de personnes qualifiées dans le premier degré car

il y a de plus en plus d’enfants reconnus handicapés… Il faut

savoir qu’un professeur de premier degré peut enseigner dans

le secondaire, mais pas l’inverse. Alors nous privilégions des

professeurs du second degré pour les classes ULIS, en

collège. »

Le prochain professeur coordonnateur de la classe ULIS du

collège de Bacqueville est « en cours de recrutement ». Olivier

Wambecke précise que le coordonnateur qui était depuis deux

ans à Bacqueville n’était en poste qu’à titre dit provisoire :

« L’enseignant ne possédait pas les qualifications pour exercer



à titre permanent. Il était donc amené à participer au

mouvement ».

L’année prochaine, il enseignera à mi-temps en classe ULIS en

élémentaire et sera par ailleurs en formation pour passer le

CAPI.

La classe ULIS, qu’est-ce que c’est ?

Les classes ULIS (Unités localisées d’inclusion scolaire) ont

pour mot d’ordre l’inclusion. Les élèves scolarisés dans ces

classes ont des handicaps très variés comme des TSLA

(troubles spécifiques du langage et des apprentissages), TFM

(troubles des fonctions motrices), TFA (troubles de la fonction

auditive), TFV (troubles de la fonction visuelle). À l’aide d’un

professeur coordonnateur, les élèves peuvent participer à des

cours inclusifs dans des classes dites « ordinaires ». Ils sont

accompagnés dans une scolarité qui se veut adaptée à leurs

besoins et au niveau de chacun.




